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Introduction

Microsoft Visual SourceSafe est un logiciel de contrôle de code source fourni avec Microsoft Visual Studio. Il répond aux besoins d’équipes de développement en permettant le partage, la gestion de la concurrence d’accès et la gestion des versions du code source d’applications en cours de développement. 

Ce document sur Microsoft Visual SourceSafe s’adresse aux développeurs et responsables de développement qui souhaitent mettre en œuvre ce produit dans leur organisation. L’accent a été mis sur la mise en œuvre technique du produit et non pas sur une description détaillée des fonctionnalités du produit ni sur l’organisation des projets utilisant la technologie Visual SourceSafe. Ces choix d’organisation dépendent fortement de la taille des projets, des outils de développement utilisés, des processus de build et de test. C’est l’expérience d’utilisation du produit au quotidien qui va affiner ces choix. 

Dans ce document, nous faisons référence à la version 6.0 de Visual SourceSafe. La plupart des informations données ici restent cependant valables pour la version 5.0 de Visual SourceSafe.

Architecture physique de Visual SourceSafe

Visual SourceSafe est un système de contrôle de code source constitué d’une base de données partagée entre les utilisateurs et d’un outil client d’accès à cette base.

Structure des bases de données

Une base de données Visual SourceSafe est une base de type « serveur de fichiers », c’est à dire qu’aucun processus serveur ne s’exécute sur la machine hébergeant la base. La base est donc directement modifiée par les outils clients y accédant. Les principaux outils clients sont les outils Microsoft Visual SourceSafe Admin qui permet d’administrer les bases et l’Explorateur Microsoft Visual SourceSafe qui permet d’utiliser les bases. Une base Visual SourceSafe 6.0 est constituée des éléments suivants :

Le fichier Srcsafe.ini

Ce fichier texte est en général situé dans le dossier parent du dossier data décrit ci-dessous. C’est le point d’entrée vers la base de données depuis le client Visual SourceSafe. Il stocke les informations et paramètres propres à la base de données. Voici ces principaux paramètres :

Data_Path=<chemin du dossier Data>

Users_Path=<chemin du répertoire Users>

Users_Txt=<Chemin du fichier Users.txt>

;Définit si plusieurs utilisateurs peuvent extraire le même fichier en même temps

Multiple_Checkouts = Yes/No

;Définit si le nom d’utilisateur réseau Windows est utilisé pour la connexion à la base

Use_Network_Name = Yes/No

Les paramètres du fichier SrcSafe.ini reflètent les options définies depuis le menu Outils/Options de l’outil Visual SourceSafe Admin.

Le dossier data

SourceSafe crée 26 sous-dossiers nommés de A à Z qui contiennent les fichiers de la base ainsi que les différentes versions de ces fichiers. Les fichiers ajoutés par les utilisateurs sont distribués uniformément dans ces dossiers par Visual SourceSafe.

A chaque fichier utilisateur ou chaque projet stocké dans la base, correspondent 2 fichiers Visual SourceSafe dans un des sous-dossiers A à Z :

· Un fichier avec une extension de une lettre, tel que DAAAAAAA.B qui est en fait la dernière version archivée du fichier. 

· Un fichier binaire qui contient les modifications incrémentales subies par le fichier, permettant ainsi de reconstruire une version donnée du fichier à partir de la dernière version. Ce fichier a le même nom que le premier sans l’extension. Exemple : DAAAAAAA.

SourceSafe est livré avec un utilitaire de ligne de commande SS.EXE qui permet d’effectuer la quasi-totalité des opérations proposées par l’interface graphique de Microsoft Visual SourceSafe Explorer. Cet outil peut, entre autres, être utilisé pour obtenir la correspondance entre noms de fichiers utilisateur et noms de fichiers Visual SourceSafe. La ligne de commande suivante écrit dans le fichier PHYSICAL.TXT la liste des correspondances pour tous les fichiers de la base :

SS.EXE PHYSICAL $/ -R–O@PHYSICAL.TXT
Le dossier data contient également les 3 dossiers suivants :

· Un dossier LOGGEDIN utilisé pour garder trace des utilisateurs actuellement connectés.

· Un dossier LABELS qui stockent les labels définis pour des projets ou des fichiers.

· Un dossier LOCKS qui permet de gérer le verrouillage de fichiers lorsque le verrouillage Visual SourceSafe est utilisé : variable Lock_Mode=Lockfile dans le fichier srcsafe.ini.

Il est également possible de trouver un dossier BACKUP qui contient une copie de chaque fichier modifié par l’utilitaire ANALYZE (réparation de base endommagée), le fichier ANALYZE.LOG ainsi que le fichier ANALYZE.BAD (liste des fichiers endommagés).

Quelques fichiers supplémentaires se trouvent dans le dossier data :

	Nom du fichier
	Signification

	Data\Aaaaaaaa.cnt
	Nom physique du dernier fichier ajouté à la base.

	Data\Crcs.dat
	Fichier d’informations CRC utilisé 

	Data\Names.dat
	Informations des noms de fichiers longs.

	Data\Rights.dat
	Informations de sécurité sur les projets et utilisateurs

	Data\Status.dat
	Fichier de cache de Visual SourceSafe Explorer (utilisé pour accélérer l’affichage).

	Data\Um.dat
	Informations de gestion des utilisateurs (noms et mots de passe) et de l’identifiant de base de données (GUID).


Le dossier Users

Il contient un sous-dossier pour chaque utilisateur. Ce sous-dossier stocke un fichier de paramètres utilisateur Ss.ini (un par utilisateur). Les paramètres utilisateurs stockés dans ce fichier correspondent aux préférences définies par chaque utilisateur dans le menu Outils/Options de l’Explorateur Visual SourceSafe. Le dossier Users contient également un sous-dossier Template qui contient des modèles de fichier utilisés par les commandes de création de nouvel utilisateur et création de nouvelles bases.

Le fichier Users.txt

Ce fichier texte qui est en général situé dans le dossier parent du dossier Data, contient la liste des noms d’utilisateurs Visual SourceSafe pour la base ainsi que le chemin du sous-dossier de Users propre à chaque utilisateur. Cela permet à SourceSafe de localiser le fichier de paramètrage ss.ini de chaque utilisateur.

Le dossier Temp

C’est le dossier temporaire utilisé par SourceSafe

Partie cliente de Microsoft Visual SourceSafe

Le logiciel client contient tous les programmes exécutables et les dlls permettant l’accès à une base SourceSafe. Microsoft Visual SourceSafe Explorer, Microsoft Visual SourceSafe Admin, les outils de ligne de commande et dlls d’automation constituent l’essentiel de cette partie cliente.

Les fichiers stockés localement par l’utilisateur sont des fichiers de travail utilisés temporairement par l’utilisateur. Les dossiers locaux servant au stockage de ces fichiers sont appelés « dossiers de travail ». Il est important que chaque utilisateur dispose de ses propres dossiers de travail afin que les utilisateurs ne puissent modifier que les fichiers qu’ils ont extraits.

La description des différents types d’installation est faite dans le paragraphe intitulé Installation de Visual Sourcesafe. 

Description des principales tâches administratives

Les tâches administratives sur les bases Visual SourceSafe sont réalisées pour la plupart à l’aide de l’outil Administrateur Visual SourceSafe qui est installé lorsque l’on réalise un de ces trois types d’installation :

· Installation avec une base de données privée

· Installation serveur avec une base de données partagée

· Installation personnalisée à partir du CD-ROM

Pour utiliser cet outil, il faut disposer du mot de passe de l’utilisateur Admin de Sourcesafe. Par défaut, ce mot de passe est vide. L’outil va se connecter par défaut sur la dernière base ouverte. Pour changer de base courante, il faut en sélectionner une autre dans la fenêtre de connexion en cliquant sur le bouton Parcourir. On peut également changer de base active avec la commande Ouvrir une base de données SourceSafe du menu Utilisateurs. Le principe de changement de base est le même pour l’Explorateur SourceSafe.

Installation de Visual SourceSafe

Il existe plusieurs types d’installation possibles :

· Installation avec une base de donnée privée : cette installation est celle réalisée lorsque l’on installe Visual SourceSafe depuis Visual Studio. Les outils Explorateur Visual SourceSafe et Administrateur Visual SourceSafe sont également installés. Par contre, le programme NetSetup qui permet l’installation de client n’est pas installé. Des paramètres de registre sont définis pour permettre une intégration de Visual SourceSafe dans les logiciels Visual Studio comme Visual Basic et Visual C++

· Installation serveur avec une base de données partagée : outre les outils Explorateur Visual SourceSafe et Administrateur Visual SourceSafe, le programme NetSetup est installé. Une telle installation serveur est en général effectuée par l’administrateur de la base SourceSafe. Cette installation installe également les éléments nécessaires à l’intégration de Visual SourceSafe dans Visual Basic et Visual C++.

· Installation depuis NetSetup : Les postes clients seront ainsi directement paramétrés pour utiliser la base SourceSafe à partir de laquelle NetSetup a été exécuté. Pour que cette installation fonctionne, les utilisateurs doivent avoir les droits de lecture-écriture sur le partage contenant Netsetup.exe.

· Installation personnalisée à partir du CD-ROM : Il s’agit d’une installation dans laquelle il est possible de sélectionner les composants à installer. Cette installation rend également possible l’intégration de Visual SourceSafe dans Visual Basic et dans Visual C++ en sélectionnant l’option appropriée. Dans un paragraphe ultérieur, nous détaillerons les procédures d’installation à mettre en œuvre pour réaliser l’intégration de SourceSafe dans les différents logiciels. Le programme NetSetup peut également être installé avec ce type d’installation.

Remarque importante :

Lorsque l’on veut désinstaller puis réinstaller Visual SourceSafe, il est important de vider la corbeille sinon la réinstallation considèrera la version de SourceSafe contenue dans la corbeille comme une installation existante.

Création de bases supplémentaires

Pour créer une base vide avec l’outil VSS Admin, on peut utiliser la commande du menu Outils/Créer une base. Après avoir spécifié un dossier de destination, la base sera créée dans ce dossier. 

Une autre méthode de création parfois utilisée consiste à créer une base « modèle » comportant un certain nombre d’utilisateurs, avec certains paramètres de configuration et éventuellement une certaine arborescence de projets Visual SourceSafe. On peut alors utiliser cette base pour créer de nouvelles bases évitant ainsi la corvée de recréation des utilisateurs et des paramètres de configuration. Il suffit simplement de copier manuellement les éléments suivants vers le dossier de son choix :

· Le fichier SrcSafe.ini

· Le dossier Data

· Le dossier Users

· Le fichier Users.txt

· Le dossier Temp

Conversion d’une ancienne base vers le format Visual SourceSafe 6.0

Le format des bases a évolué au fil des versions et il peut être avantageux de mettre à jour le format vers la version 6.0 pour bénéficier des gains de performance apportés par cette version. Attention, une fois mise à jour, la base ne pourra plus être accédée par des versions de client Visual SourceSafe inférieures à la version 6.0. Il ne faut donc pas mettre à jour la base de données si tous les postes ne sont pas équipés de Visual SourceSafe 6.0. Pour mettre à jour le format, on utilise l’utilitaire DDCONV qui est installé en général dans le dossier C:\Program Files\Microsoft Visual Studio\Common\VSS\Win32.

Archivage et Restauration de projets

Il est possible d’archiver des projets ou des fichiers de la base Sourcesafe à l’aide de l’utilitaire SSARC.EXE présent dans le C:\Program Files\Microsoft Visual Studio\Common\VSS\Win32. Cet utilitaire peut être utilisé à des fins diverses telles que :

· La sauvegarde d’un projet d’une base.

· Le déplacement d’un projet vers une autre base.

· La suppression de versions obsolètes de fichiers (utilisation conjointe des switchs –d et –v). Un archivage peut en effet être destructif ou non destructif suivant les switchs qui ont été définis.

Il faut noter que la commande SSARC ne permet pas de faire la sauvegarde du projet racine d’une base ce qui la rend inadéquate pour effectuer une sauvegarde de base intégrale.

SSARC.EXE produit en sortie un fichier d’archive d’extension .SSA. Ce fichier peut alors être utilisé en entrée de l’utilitaire de restauration SSRESTOR.EXE qui permet la restauration dans la même base ou dans une autre base.

Les fonctions d’archivage et de restauration sont également disponibles depuis l’interface graphique de Microsoft Visual SourceSafe Admin (menu Archivage).

Définition de la sécurité

Toutes les tâches d’administration de la sécurité s’effectuent dans Microsoft Visual SourceSafe Admin. Cet outil peut être exécuté depuis une installation cliente de VSS.

Il faut tout d’abord définir les utilisateurs, choisir un modèle de sécurité puis affecter des droits spécifiques à chaque utilisateur pour la base entière ou pour chaque projet de la base.

Définition des utilisateurs Visual SourceSafe

Pour pouvoir utiliser une base SourceSafe, chaque utilisateur doit disposer d’un nom d’utilisateur. Ces noms d’utilisateurs sont spécifiques à chaque base de données. Pour éviter aux utilisateurs de saisir leur identifiant à chaque connexion à la base, il est nécessaire de créer des noms d’utilisateur Visual SourceSafe identiques à leurs identifiants réseau. Il suffit ensuite d’activer l’option « Utiliser le nom réseau pour une connexion automatique de l’utilisateur » (définie dans Microsoft Visual SourceSafe Admin).

Lors de l’installation, deux utilisateurs sont créés par défaut, un utilisateur d’administration Admin et un utilisateur Guest. Pour sécuriser l’administration, il faut attribuer un mot de passe à l’utilisateur Admin. L’utilisateur Admin est en effet le seul autorisé à exécuter Microsoft Visual SourceSafe Admin. D’autre part, certains utilitaires d’administration tels que l’utilitaire de restauration de base ssrestor.exe peuvent être exécutés par n’importe quel utilisateur Visual SourceSafe si aucun mot de passe n’a été défini pour l’utilisateur Admin.

Modèles de sécurité Visual SourceSafe

Il existe deux principaux modèles de sécurité Visual SourceSafe. Le modèle de sécurité par défaut est le plus simple et définit des droits au niveau de la base Visual SourceSafe entière. Les utilisateurs se voient affecter un droit en lecture ou lecture-écriture pour l’ensemble des projets de la base.

Pour obtenir un niveau de granularité plus fin, on peut choisir alternativement le modèle de sécurité par projet. Ce modèle, qui doit être activé au niveau de Microsoft Visual SourceSafe Admin (dans la boîte de dialogue Outils/Options/onglet Sécurité du projet), définit 4 niveaux de privilège par utilisateur et par projet. Chaque niveau englobe les niveaux précédents. Les niveaux sont Lire, Extraire/Archiver, Ajouter/Renommer/Supprimer et Détruire. Le niveau Détruire est équivalent au privilège Lecture-écriture du modèle de sécurité par défaut. Il faut ensuite définir les droits des différents utilisateurs pour chaque projet (boîte de dialogue Outils/Droits par projet) ou pour chaque utilisateur pour l’ensemble des projets (boîte de dialogue Outils/Affectation des droits pour l’utilisateur).

Lors de l’intégration de SourceSafe avec Interdev ou Frontpage, ce sont les extensions Serveur Frontpage qui accédent à base SourceSafe. Pour plus d’informations sur le paramétrage de la sécurité dans ce contexte, le lecteur pourra se reporter au chapitre intitulé Intégration dans les outils de développement Web.

Sauvegarde des bases

Il suffit simplement de copier manuellement les éléments suivants vers le dossier de son choix :

· Le fichier SrcSafe.ini

· Le dossier Data

· Le dossier Users

· Le fichier Users.txt

· Le dossier Temp

Vérification de l’intégrité des bases

Les bases Visual SourceSafe sont de type serveur de fichiers et à ce titre plusieurs facteurs sont susceptibles d’en entraîner la corruption :

· Panne de courant

· Plantage du système

· Termination manuelle d’un processus par l’utilisateur

· Problèmes de connexions réseau

· Espace disque insuffisant

· Problèmes de système d’exploitation

C’est pourquoi il est nécessaire de vérifier régulièrement l’intégrité de la base. La périodicité de la vérification est fonction du taux d’utilisation de la base. Si la base fait l’objet de plusieurs dizaines de modifications de fichier quotidiennes, il est nécessaire de vérifier son intégrité quotidiennement. Si elle est utilisée de façon peu intensive, on pourra se contenter de la vérifier une fois par semaine voire une fois par mois. 

Visual SourceSafe fournit l’utilitaire Analyze qui permet de vérifier l’intégrité de la base de données. Cet utilitaire se trouve dans le dossier C:\Program Files\Microsoft Visual Studio\Common\Visual SourceSafe\Win32. Si l’on utilise Visual SourceSafe 6.0, il est préférable d’installer le dernier Service Pack de Visual Studio pour disposer de la dernière version de l’outil Analyze (SP5 à ce jour téléchargeable depuis http://msdn.microsoft.com/vstudio/sp/vs6sp5/dnldoverview.asp)

L’exécution d’Analyze implique qu’il n’y ait aucun utilisateur connecté. Avec la commande Outils/Verrouiller la base de données SourceSafe, on peut empêcher les utilisateurs de se connecter. En revanche, les utilisateurs déjà connectés ne seront pas déconnectés de la base. 

Pour vérifier si des utilisateurs sont connectés, il suffit d’exécuter l’outil VSS Admin et de visualiser la colonne Connecté. Si cette colonne est vide, cela signifie que personne n’est connecté (mis à part Admin qui est connecté par l’intermédiaire de l’outil VSS Admin).

Il faut également savoir que sur des bases de taille importante (plus de 1 Go), l’exécution d’Analyze peut prendre plusieurs heures. C’est pour ces raisons qu’il est préférable d’exécuter Analyze sur une sauvegarde de la base ce qui permet du même coup de tester la stratégie de sauvegarde. L’utilitaire Analyze doit si possible être exécuté depuis la machine qui héberge la base de données. Une exécution distante peut augmenter le temps de traitement par un facteur dix.

Il est préconisé d’effectuer d’abord un analyze non correctif de la base de données en utilisant une ligne de commande telle que celle-ci :

Analyze -v2 <Chemin du dossier Data de la base>

Les éventuelles erreurs sont signalées dans le fichier analyze.log qui est généré dans le dossier Data/Backup. Les fichiers corrompus sont listés dans le fichier analyze.bad qui est alors créé.

On peut alors tenter de corriger ces erreurs en utilisant la ligne de commande suivante :

Analyze -v2 –f <Chemin du dossier Data de la base>
Cette première passe corrective peut dévoiler d’autres erreurs et il est donc conseillé d’enchaîner une seconde passe corrective en utilisant la ligne de commande suivante :

Analyze –c -v2 –f <Chemin du dossier Data de la base>
Si des messages d’erreur persistent dans le fichier Analyze.log, on pourra se reporter à l’article 

http://support.microsoft.com/support/kb/articles/Q152/8/07.asp qui donne une explication des principaux messages d’erreur ainsi que la manière de les corriger.

Fonctionnalités principales de Visual SourceSafe

Deux programmes de gestion de la base sont livrés avec Visual SourceSafe : l’Explorateur Visual SourceSafe et Microsoft Visual SourceSafe Admin.

A partir de l’Explorateur Visual SourceSafe, on peut gérer les fichiers stockés dans la base. Les paragraphes suivants présentent les fonctionnalités les plus courantes disponibles depuis l’interface de l’Explorateur Visual SourceSafe. Pour une description plus approfondie, le lecteur se reportera à l’aide en ligne de Visual SourceSafe.

· Créer un nouveau projet (Créer Projet)

Un projet SourceSafe peut être comparé à un dossier d’un disque dans lequel on regroupe des fichiers.
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Fig 1. Création d’un projet depuis l’Explorateur SourceSafe.
· Définir le dossier de travail (Set Working Folder) et Obtenir la dernière version (Get Latest version)

Prenons l’exemple d’un développement en Visual Basic. On suppose que les fichiers du projet Visual Basic sont projet1.vbp, form1.vbp et module1.bas. Ces fichiers ont été stockés dans la base SourceSafe et apparaissent maintenant dans l’Explorateur SourceSafe, au niveau du projet nommé ProjetVSS1.

Pour pouvoir éditer des fichiers stockés dans la base SourceSafe, il faut récupérer une copie de travail de ces fichiers dans un dossier local, appelé Dossier de travail. La commande Définir le dossier de travail permet de spécifier ce dossier local dans lequel seront copiés les fichiers. La commande Obtenir la dernière version fait une copie de la dernière version des fichiers vers le dossier de travail, comme illustré par la figure 2. Ce dossier de travail est défini par projet et par utilisateur. En général, plusieurs développeurs travaillent sur le même projet et peuvent ainsi chacun définir un dossier de travail correspondant à un dossier personnel sur leur machine.
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fig 2. La copie se fait depuis le dossier data dans lequel se trouve la base SourceSafe vers un dossier de travail local que l’utilisateur a choisi de nommer GestionCommandes

· Extraire (Check out), Archiver (Check in)
Afin de stocker les différentes versions d’un fichier dans SourceSafe, il faut utiliser les commandes Extraire et Archiver. Extraire signale à la base SourceSafe que l’on souhaite réserver le fichier pour modification. Quand les modifications sur le fichier dans le dossier de travail on été faites, la commande Archiver crée une nouvelle version du fichier dans la base SourceSafe.

Extraire un fichier a trois conséquences :

· Le fichier extrait est copié de la base SourceSafe vers le dossier de travail. Cette étape est équivalente à lancer la commande Obtenir la dernière version.
· Le fichier est verrouillé au niveau de la base SourceSafe empêchant ainsi un autre utilisateur d’extraire le fichier. Attention cependant, l’option Autoriser les extractions multiples décrite ci-après permet de modifier ce comportement.

· Dans le dossier de travail de l’utilisateur, l’attribut Lecture Seule du fichier est enlevé pour permettre à l’utilisateur de modifier le fichier.

Une fois que l’utilisateur a fini de modifier un fichier, il peut utiliser la commande Archiver qui a deux fonctions :

· Une copie du fichier se trouvant dans le dossier de travail est communiquée à la base SourceSafe pour créer une nouvelle version.

· L’attribut Lecture Seule du fichier dans le dossier de travail est activé.

Remarque 1 : L’attribut Lecture Seule sert à prévenir un changement intempestif du fichier se trouvant dans le dossier de travail. En effet, sans cet attribut, le développeur pourrait modifier le fichier sur son poste sans avoir lancé au préalable la commande Extraire.

Remarque 2 : Quand on extrait ou archive un fichier, une boite de dialogue apparaît proposant des options complémentaires. Il est ainsi possible, quand on extrait un fichier, de ne pas obtenir de copie de la dernière version dans le dossier de travail. Le propos de ce document n’étant pas de détailler toutes les options disponibles mais de décrire le fonctionnement global de SourceSafe et ses commandes les plus importantes, il faut souligner que les informations données dans ce document s’appliquent à un cadre général dans lequel les options complémentaires disponibles n’ont pas été changées et ont été prises par défaut.

· Afficher l’historique (Show History), Etiquetter(Label) et Mettre en attente (Pin)
Chaque fois qu’un fichier est archivé, une nouvelle version de ce fichier est créée dans la base SourceSafe. La visualisation des différentes versions se fait grâce à la commande Afficher l’historique. Une liste des différentes versions est présentée à l’écran, et il est possible, entre autres, d’afficher, d’extraire ou de revenir à une version spécifique du fichier (voir figure 3).
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fig 3. L’historique du fichier form1.frm (6 versions)

Chaque version est identifiable par son numéro de version. La commande Etiquetter permet d’estampiller un projet ou un fichier à un instant donné en lui attribuant un label. Une nouvelle version apparaît alors dans l’historique du fichier ou du projet étiqueté.

On peut poser une étiquette sur un projet ou sur l’un des fichiers d’un projet. Prenons l’exemple d’un projet appelé ProjetVSS1 contenant les fichiers suivants :

· Projet1.vbp version 3

· Form1.frm version 6

· Module1.bas version 1
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fig 4. Fenêtre d’historique du projet ProjetVSS1. La version la plus récente est une étiquette. La commande Obtenir (Get) permet d’obtenir une copie de tous les fichiers tels qu’ils étaient au moment de la pose de cette étiquette.

On pose une étiquette « beta1 » sur le projet dans lequel se trouvent ces fichiers. Cela va ajouter une version supplémentaire à chaque fichier et cette version portera le nom de « beta1 ». Plutôt que d’extraire projet1.vbp version 3, form1 version 6 et module1.bas version 1, il est maintenant possible d’obtenir la version « beta1 » des fichiers en une seule opération au lieu de trois (voir la figure 3) en utilisant la commande Obtenir disponible depuis la fenêtre d’historique.

Il est également possible de poser une étiquette sur un fichier. Typiquement, on utilise les étiquettes de fichier dans le scénario suivant :

Une phase de développement vient de s’achever donnant lieu à une version de logiciel que l’on appellera beta1. On pose une étiquette beta1 sur le projet contenant les différents fichiers du logiciel. Le développement du logiciel se poursuit. Pendant ce temps, des tests sur la beta1 mettent en évidence la nécessité de corriger un des fichiers. Ce fichier va être extrait, modifié puis archivé. Pour indiquer que cette nouvelle version du fichier doit être intégrée aux autres fichiers étiquettés en beta1, on va poser une étiquette identique, beta1 sur ce fichier. Lorsque l’on exécutera la commande Obtenir depuis la fenêtre d’historique en sélectionnant le label beta1, on obtiendra l’ensemble des fichiers tels qu’ils étaient lors de l’étiquettage du projet + la version du fichier étiqueté séparément en beta1.

Dans la fenêtre d’historique d’un fichier, il est possible de mettre en attente une version donnée d’un fichier. Cela signifie que le fichier va être gelé à cette version et cela aura deux conséquences :

· Le fichier ne pourra pas être extrait ni archivé

· Obtenir la dernière version de ce fichier renverra le fichier dans sa version mise en attente

Une fois mis en attente, le fichier apparaît avec une icône 
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 qui indique que le fichier est “épinglé” à une version donnée. En sélectionnant de nouveau la version mise en attente, il est possible de désactiver la mise en attente.

· Afficher les différences (Show Differences) et Différences (Diff)

La commande Afficher les différences permet de comparer de manière visuelle deux fichiers texte situés dans deux dossiers différents ou deux projets SourceSafe différents. Depuis la fenêtre d’historique des versions d’un fichier, on peut utiliser la commande Différences pour afficher les différences visuelles entre deux versions préalablement sélectionnées. Ces commandes s’avèrent utiles pour détecter rapidement des changements dans le code entre deux fichiers source ou deux versions du même fichier source.

· Recherche (Search)

Les fonctionnalités de Recherche permettent de rechercher dans toute l’arborescence des projets d’une base des noms de fichiers répondant à un masque donné tel que cela est possible avec la commande « Rechercher » de Windows pour le système de fichiers. Il est également possible de faire une recherche sur l’ensemble des fichiers de la base marqués comme étant extraits par un utilisateur. Cela permet par exemple à la personne chargée de faire des builds d’un logiciel de vérifier que tous les programmeurs ont bien archivé leurs fichiers source.

· Restaurer

Il ne faut pas confondre cette commande avec l’utilitaire de restauration SSRESTOR.EXE. La commande Restaurer que l’on exécute depuis la fenêtre d’historique des versions d’un fichier permet de revenir à une version donnée d’un fichier, détruisant du même coup toutes les versions ultérieures du fichier. Prenons l’exemple d’un fichier qui aurait 5 versions. Si on sélectionne la version 3 et que l’on exécute Restaurer, les versions 4 et 5 seront détruites et la dernière version du fichier devient la version 3.

· Partager (Share), Créer une branche (Branch) et Fusionner les branches (Merge)
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fig 5. Partage du fichier form1 entre le projet ProjetVSS1 et ProjetVSS2. L’icône associé au fichier form1.frm a changé et indique maintenant que le fichier est partagé.

Le partage permet d’utiliser le même fichier dans plusieurs projets. Ainsi, un fichier partagé apparaît dans plusieurs projets. Par contre, il n’est pas possible d’avoir un fichier partagé entre plusieurs bases de données SourceSafe.

Remarques importantes: 

· Toutes les mises à jour sont propagées automatiquement puisque, physiquement, il n'existe qu'un fichier. 

· Si vous effacez un fichier d'un projet, il existera encore dans les autres projets. 

· Il n'y a aucun projet maître; tous les projets partageant le fichier sont équivalents. 

· La liste des fichiers partagés avec le fichier couramment sélectionné se trouve dans l'onglet Liaisons (Links) dans la boite de dialogue Propriétés du fichier.

· Si une personne dans l'un ou l'autre projet extrait puis archive le fichier, chacun des deux fichiers aura une version supplémentaire.

· Un fichier partagé apparaît dans l’Explorateur Visual SourceSafe avec l’icône suivante : 
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.

· Le partage ne crée pas de version supplémentaire.

Dès qu’un fichier est partagé, on peut utiliser la commande Créer une branche pour casser le lien qui existe avec sa « copie ». Les deux fichiers deviendront alors de nouveau indépendants, c’est à dire qu’ils pourront être modifiés indépendamment l’un de l’autre. Une version supplémentaire est ajoutée au fichier sélectionné lors de l’exécution de la commande et il est possible de fusionner ces deux branches afin de réunir les modifications effectuées séparément dans chaque fichier. Cette fonctionnalité est utile lorsque l’on souhaite effectuer un correctif sur un fichier. On branche le fichier dans deux projets différents. Dans le premier projet, le développement sur le fichier se poursuit normalement. Dans le second projet, le fichier est modifié pour y ajouter le correctif puis il est archivé. On fusionne alors cette version avec la version dans le premier projet pour intégrer le correctif à la dernière version du fichier en cours de développement. Les éventuels conflits rencontrés lors de la fusion seront alors signalés à l’utilisateur qui devra les résoudre manuellement avec l’éditeur de texte intégré. La résolution de ces conflits peut s’avérer fastidieuse et l’utilisateur aura donc recours aux fusions en connaissance de cause.

Intégration dans les outils de développement Visual Studio Client-serveur

SourceSafe peut être intégré dans les outils traditionnels de développement Microsoft par l’intermédiaire du complément de contrôle de code source (SCC Add-in). L’interface de ce complément permet une intégration avec des fournisseurs de contrôle de code source (providers SCC). Le fournisseur de Visual SourceSafe (ssscc.dll) est compatible avec la spécification de ce complément. La figure 5 ci-dessous montre comment s’articule la liaison entre les différents éléments.
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Fig. 5 :Composants mis en œuvre dans l’intégration de Visual SourceSafe avec Visual Studio

Intégration avec Microsoft Visual Basic

Pour pouvoir réaliser l’intégration avec Visual SourceSafe, il est nécessaire d’installer Visual SourceSafe en même temps ou après Visual Basic. Cela permet au programme d’installation de détecter la présence de Visual Basic et d’installer les composants permettant l’intégration. Dans le cas d’une installation personnalisée de Visual Basic, il faut cocher l’option : « Activer l’intégration SourceSafe ».

Pour que l’intégration fonctionne, il est également nécessaire que le complément de contrôle de code source soit démarré. Son activation se fait depuis le Gestionnaire de compléments dans Visual Basic. Un sous-menu SourceSafe est alors ajouté dans le menu Outils. C’est à partir de ce menu que sont accessibles les commandes SourceSafe.

Par la suite, Visual Basic proposera lors de la sauvegarde de nouveaux projets d’ajouter ces projets à Visual SourceSafe. Il existe d’autres méthodes pour ajouter un projet Visual Basic à SourceSafe :

· la commande Ajouter un projet à SourceSafe du menu SourceSafe de l’éditeur Visual Basic

· Utilisation de SourceSafe Explorer. Dans ce cas de figure, il faut ensuite accepter dans Visual Basic l’ajout du projet en pointant vers le projet SourceSafe approprié. Cette dernière action permet la création dans le dossier de travail du fichier mssccprj.scc. 

A chaque ouverture ultérieure du projet VB, le fichier mssccprj.scc est utilisé par le complément de contrôle de code source pour déterminer si le projet VB est sous contrôle de code source et à quel projet de l’arborescence Visual SourceSafe il correspond. 

Exemple 1 de fichier mssccprj.scc :

[SCC]

SCC=This is a source code control file

[Project1.vbp]

SCC_Project_Name=this project is not under source code control

SCC_Aux_Path=<This is an empty string for the mssccprj.scc file>

Ce fichier indique que le projet Project1.vbp n’est pas sous contrôle de code source.

Exemple 2 de fichier mssccprj.scc :

SCC = This is a Source Code Control file

[Project1.vbp]

SCC_Aux_Path = \\server1\c$\Program Files\DevStudio\Visual SourceSafe,

SCC_Project_Name = "$/myproject", BAAAAAAA

Ce fichier indique que le projet VB nommé Project1.vbp se trouve dans le projet $/myproject de la base Visual SourceSafe située sur le partage \\server1\c$\Program Files\DevStudio\Visual SourceSafe. BAAAAAAA désigne le nom de fichier physique associé au projet myproject.

Lorsque l’on souhaite travailler sur un projet VB qui a été ajouté à la base Visual SourceSafe par un autre utilisateur, on peut télécharger le projet en utilisant la commande du menu SourceSafe : Créer le projet depuis SourceSafe.

La quasi-totalité des fonctions du menu SourceSafe sont identiques aux fonctions disponibles depuis l’Explorateur SourceSafe. Elles sont décrites dans la section « Fonctionnalités de Visual SourceSafe » de ce document. Il faut cependant noter l’existence de paramètres spécifiques à Visual Basic et SourceSafe accessibles depuis la boîte de dialogue Options. Les valeurs par défaut conviennent dans la plupart des situations.

Il est possible de placer sous contrôle de code source tous les types de fichiers Visual Basic rencontrés au cours d’un projet Visual Basic mais on se limite en général aux types de fichiers suivants :

· .frm, .frx - formulaire

· .bas       - module de code

· .cls       - module de classe 

· .vbp       - fichier make de projet

· .bmp, .ico, .rle, .wmf, .emf, .dib : fichiers graphiques

Les fichiers vbg (groupe de projets) ne doivent pas être ajoutés au projet Visual SourceSafe mais simplement conservés en local comme le mentionne l’article http://support.microsoft.com/support/kb/articles/q183/7/28.asp. Le stockage des fichiers binaires .dll, .ocx et .exe n’est pas indispensable dans la mesure où ces fichiers peuvent être regénérés à partir des fichiers source Visual Basic.

Pour retirer un projet Visual Basic du contrôle de code source, il suffit de :

· supprimer le fichier mssccprj.scc ainsi que le fichier vssver.scc s’il est présent

· Enlever l’attribut de lecture seule de tous les fichiers du projet. 

Intégration avec Microsoft Visual C++

L’intégration avec Visual C++ est assez similaire à l’intégration avec Visual Basic et ne présente pas de difficulté particulière. Comme pour Visual Basic, il suffit d’avoir installé Visual SourceSafe pour pouvoir réaliser l’intégration des projets.

Les options de configuration du contrôle de code source intégré sont disponibles dans l’onglet Source Control de la boîte de dialogue Options du menu Tools. 

Pour ajouter un projet, il suffit de sélectionner le projet dans la fenêtre FileView puis de sélectionner l’item de menu Project/Source Control/Add To Source Control. L’utilisateur devra alors confirmer la liste des fichiers à placer sous contrôle de code source. 

En général, les types de fichier que l’on place sous contrôle de code source sont les suivants :

mak, .dsp, .c, .rc, .rc2, .ico, .bmp, .txt, .def, .hpj, .bat, .rtf, .odl, .inf, .reg, .cnt, .cpp, .cxx, .h, .hpp, .hxx, .inl, .tpl, .vtp, mst
Certains types de fichiers sont automatiquement regénérés par Visual C++ lors des phases d’ouverture, de modification ou de compilation du projet. Par conséquent, on ne les ajoute pas en général au contrôle de code source. Ce sont les fichiers :

.pch, .mdp, .ncb, .clw, .obj, .exe, .aps, .cpl, .awk, .exp, .lib, .idb, .opt, .pdb, .map, .res, .ilk, .scc, .bsc, .sbr, .dll, and .tlb.
Parmi les fichiers ajoutés au contrôle de code source, certains fichiers doivent impérativement être extraits de manière exclusive :

· Le fichier .dsp : ce fichier peut avoir des options de compilation et d’édition de liens qui, si elles sont modifiées par plusieurs personnes en même temps peuvent conduire à une fusion délicate.

· Le fichier resource.h : il contient des compteurs incrémentaux des ressources contenus dans le fichier.

· Le fichier .rc : il contient des compteurs incrémentaux des ressources contenus dans le fichier.

En ce qui concerne les fichiers Workspaces d’extension .dsw qui sont des fichiers texte comme les fichiers .dsp, il peut être intéressant de les placer sous contrôle de code source afin de propager les changements à tous les membres d’une équipe. L’ajout d’une référence, d’un contrôle ActiveX ou d’un projet va en effet entraîner la modification de ce fichier .dsw. Or, ce fichier .dsw contient le chemin des fichiers .dsp contenus dans le Workspace. Ce chemin est relatif lorsque les fichiers .dsp se trouvent sur le même lecteur mais absolu lorsque les fichiers .dsp se trouvent sur un lecteur différent. Si l’on choisit de placer le fichier .dsw sous contrôle de code source, il est donc important de respecter l’une des règles suivantes :

· Imposer à tous les développeurs d’utiliser la même arborescence de fichiers pour les fichiers .dsw et .dsp sur leurs stations de travail respectives.

· Autoriser la modification du fichier .dsw à partir d’une station de travail définie. Les autres stations de travail peuvent alors extraire le fichier .dsw mais elles ne doivent pas le modifier. Lorsqu’une modification s’avère nécessaire, elle doit être effectuée depuis la station de travail définie pour cette tâche.

Pour plus d’information sur cette limitation liée au fichier .dsw, on pourra se reporter à l’article technique suivant :


" 

http://support.microsoft.com/support/kb/articles/q192/6/25.asp


Une fois les fichiers ajoutés, Visual SourceSafe modifie les icônes des fichiers pour indiquer qu’ils sont maintenant sous contrôle de code source. Le tableau ci-dessous donne la signification des icônes dans Visual SourceSafe :

	Icône
	Signification

	
[image: image8.png]


ou 
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 ou 
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	Le fichier n’est pas sous contrôle de code source
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ou
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 ou 
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	Le fichier est sous contrôle de code source
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	Le fichier est extrait par vous-même
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 ou
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	Le fichier est sous contrôle de code source et partagé avec un autre projet


Lors d’un développement en Visual C++, il arrive fréquemment qu’un fichier doive être partagé entre plusieurs projets. Les différentes méthodes de partage des fichiers Visual C++ ainsi que leurs avantages et inconvénients sont présentés en détail dans l’article technique suivant :

http://support.microsoft.com/support/kb/articles/q155/6/78.asp
Pour supprimer un projet Visual C++ du contrôle de code source, il suffit de sélectionner tous les fichiers dans la fenêtre FileView puis de cliquer sur la commande Project/Source Control/Remove From Source Control. Attention ! Cette commande va non seulement déconnecter le projet du contrôle de code source mais également supprimer le projet dans la base SourceSafe.

Si l’on souhaite simplement déconnecter un projet Visual C++ 5.0 ou 6.0 du contrôle de code source sans le supprimer de la base SourceSafe, on peut suivre les étapes suivantes :

· Edition du fichier .dsp dans un éditeur de texte et suppression des lignes 

# PROP Scc_ProjName
# PROP Scc_LocalPath

· Edition du fichier .dsw dans un éditeur de texte et suppression des lignes entre begin source control et end source control

· Suppression du fichier .opt

· Suppression des fichiers Mssccprj.scc et Visual SourceSafever.scc s’ils existent
· Suppression de l’attribut de lecture seule pour tous les fichiers du projet
Intégration avec Microsoft Visual Foxpro

L’intégration avec Visual Foxpro est décrite en détail dans l’article « Developing in Teams » dans MSDN Library (http://msdn.microsoft.com/library/default.asp?url=/library/en-us/foxhelp98/dgdeveloping_in_teams.asp). Nous en présentons ici les grandes lignes.

Tout d’abord, il est important de noter que l’utilisation de l’intégration de Visual Foxpro avec SourceSafe dans le cadre d’un développement en équipe impose l’activation de l’option Autoriser l’extraction multiple que l’on définit dans l’outil Administrateur Visual SourceSafe menu Outils/Options.

Ensuite, il est nécessaire de spécifier dans Visual Foxpro quel est le fournisseur de contrôle de code source utilisé en sélectionnant Visual SourceSafe dans le menu Outils/Options onglet Projet. Pour conserver ce paramètre lors des démarrages ultérieurs de Visual Foxpro, il est nécessaire de cliquer sur le bouton Valeurs par défauts.

Dans Visual Foxpro, les informations sur les projets sont stockées dans des fichiers binaires d’extension .pjx et .pjt. Lors d’un ajout de fichier à un projet, ces fichiers sont mis à jour. Lors d’un travail en équipe, chaque développeur va garder en local une copie de ces fichiers. Au niveau du projet SourceSafe, ce ne sont pas ces fichiers binaires qui seront stockés mais une réprésentation textuelle. Cette représentation qui est un fichier d’extension .pjm, contient notamment la liste des fichiers du projet. Chaque développeur garde une copie en extraction de ce fichier pjm (d’où la nécessité d’autoriser l’extraction multiple). Ce fichier pjm est archivé dans la base SourceSafe chaque fois qu’un développeur utilise la commande Projet/Contrôle de code Source/Mise à jour de la liste de projets. Cette commande exécute dans l’ordre les actions suivantes :

· Génération d’un nouveau fichier pjm en local en fonction des ajouts / modifications effectuées sur le fichier binaire pjx.

· Archivage du nouveau fichier pjm (avec l’option Garder le fichier extrait après l’archivage).

· Fusion du fichier local et central s’il y a des différences (cas où un autre développeur aurait archivé le fichier pjm depuis le dernier archivage). En cas de conflit de fusion, Visual Foxpro va afficher une boîte de dialogue pour permettre la résolution de ces conflits.

· Reconstruction du fichier pjx local en fonction du fichier pjm fusionné.

· Obtention en local des copies des fichiers éventuellement ajoutés par les autres développeurs.

· Invite pour l’obtention des autres fichiers du projet (pour éventuellement récupérer des modifications de fichiers existants apportées par d’autres développeurs).

· Actualisation de la fenêtre Gestionnaire de Projets dans Visual Foxpro pour tenir compte des changements.

Pour ajouter un projet Visual Foxpro à Visual SourceSafe, on utilise la commande Projet/Ajouter le projet au contrôle de code source. La liste des fichiers à inclure au projet est alors affichée pour permettre au développeur de choisir les fichiers à ajouter au contrôle de code source. 

Il est important que tous les fichiers ajoutés à Visual SourceSafe se trouvent dans le même dossier que le dossier contenant le fichier *.pjx ou dans un sous-dossier afin d’éviter le message d’erreur suivant :

File <filename> could not be mapped to the SourceSafe project <SourceSafe project name>

Ce message est décrit dans l’article technique suivant :

http://support.microsoft.com/support/kb/articles/q155/7/54.asp
En général, les éléments suivants sont placés sous contrôle de code source : 

	Élément
	Types de fichiers associés

	Formulaire
	*.scx ; *.sct ; *.sca

	État
	*.frx ;.*.frt ;*.fra

	Label
	*.lbx ;.lbt ;*.lba

	Bibliothèque de classe
	*.vcx ; *.vct ;*.vca

	Menu
	*.mnx ; *.mnt ;*.mna


Les fichiers associés dont l’extension se terminent par la lettre a sont en fait des représentations textuelles des fichiers binaires dont l’extension se terminent par t et x. Ces représentations textuelles créées dans le cadre d’une intégration avec SourceSafe permettent d’utiliser les fonctionnalités de différences entre versions de fichiers fournies par SourceSafe.

Il est également possible d’ajouter au contrôle de code source les tables indépendantes (fichiers *.dbf, *.fpt, *.idx, *.cdx). 

En ce qui concerne les bases de données (fichiers *.dbc, *.dct et *.dcx), il est préférable de les placer avec leurs tables associées dans un emplacement central à partir duquel les développeurs vont travailler. Les développeurs ne garderont pas de copie locale, la concurrence d’accès en modification des éléments de la base étant gérée par Visual Foxpro qui va poser des verrous dans le fichier .dbc. Cela permet à chaque développeur de disposer en permanence de la dernière copie de la base.

L’intégration avec Visual Foxpro introduit un certain nombre d’icônes représentant le status des fichiers sous contrôle de code source. Le tableau ci-dessous explique la signification de ces icônes :

	Icône
	Signification
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	Le fichier est extrait par vous-même
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	Le fichier est extrait par vous-même et un ou plusieurs développeurs
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	Le fichier est extrait par un autre développeur
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	Le fichier n’est pas extrait et ne peut être modifié tant qu’il n’a pas été extrait
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	Le fichier a fait l’objet d’une fusion. Après examen des changements, vous pouvez archiver le fichier
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	Le fichier a fait l’objet d’une fusion et il y a des conflits qui doivent être résolus
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	Visual Foxpro ne peut pas déterminer l’état du contrôle de code source du fichier


Intégration avec les outils de développement Web

Intégration avec Microsoft Visual Interdev 6.0

L’intégration avec Microsoft Visual Interdev est plus complexe que les intégrations avec les outils client / serveur dans la mesure où elle nécessite une compréhension des mécanismes d’authentification d’Internet Information Server. 

Contrairement aux autres types d’intégration, le client Visual SourceSafe n’est pas requis sur les postes des développeurs. En revanche, il doit être installé sur le serveur Web de développement de l’équipe, la base SourceSafe pouvant se trouver sur ce serveur ou sur une machine tierce. Cela vient du fait que ce n’est pas le client Visual Interdev qui va interagir directement avec la base SourceSafe mais les extensions Frontpage installées sur le serveur Web. 

Le schéma ci-dessous précise le principe de l’intégration avec Visual Interdev :
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Fig. 6 : Intégration de Visual SourceSafe avec Visual Interdev

Pour ajouter un projet Microsoft Visual Interdev 6.0 au contrôle de code source, on sélectionne le projet Interdev puis on utilise la commande Projet / Contrôle de code source / Ajouter un projet au contrôle de code source. Une boîte de dialogue s’affiche pour demander à l’utilisateur s’il souhaite ajouter la solution ou la sélection. On choisit en général la sélection ce qui a pour conséquence d’ajouter le projet Interdev (fichier .vip) et les fichiers de l’application Web au contrôle de code source par le biais des extensions Frontpage.

Si on choisit la solution, le fichier solution .sln sera ajouté à SourceSafe puis le projet Interdev (fichier .vip) et les autres fichiers seront à leur tour ajoutés à SourceSafe. Le fichier .sln est un fichier « groupe de projets » qu’il n’est pas indispensable d’ajouter au contrôle de code source. Ce fichier ne fait pas partie des fichiers de l’application Web et à ce titre, il n’est pas ajouté par les extensions Frontpage mais par le client SourceSafe présent sur le poste de développement. L’ajout de ce fichier à SourceSafe nécessite donc l’installation supplémentaire du client SourceSafe sur les postes de développement.

Pour que l’ajout au contrôle de code source se déroule avec succès, il est nécessaire d’avoir préalablement réalisé les actions suivantes :

1) Installation de Microsoft Visual SourceSafe sur le serveur Web. L’installation de Microsoft Visual SourceSafe n’est pas nécessaire sur le poste de développement Microsoft Visual Interdev.

2) Définition des modes d’authentification autorisés pour le projet Web. Dans le Gestionnaire des services Internet, ces modes d’authentification sont définis dans l’onglet Sécurité de Répertoire des propriétés de l’application Web. Si le serveur Web est sur une partition FAT, il est recommandé de désactiver l’accès anonymous pour travailler avec le contrôle de code source. En effet, l’authentification anonymous est celle qui est utilisée en priorité, et dans le cas d’une partition FAT, l’utilisateur anonymous dispose des autorisations Interdev suffisantes pour pouvoir modifier les fichiers. On définit les autorisations Web dans Visual Interdev depuis le menu Projet/ Projet Web/ Autorisations Web. Ces autorisations Interdev reposent en effet sur les permissions NTFS. Dès lors, tous les développeurs travaillant sur un même projet seront authentifiés comme utilisateur anonymous (=IUSR_nomserveur) et les modifications dans Visual SourceSafe seront toutes effectuées sous le compte de l’utilisateur IUSR_nomserveur par les extensions Frontpage. Dans le cas d’une partition NTFS, les autorisations Web par défaut sont les suivantes :
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Fig. 7 : Autorisations Web de Visual Interdev
Par défaut, l’utilisateur IUSR_nommachine n’a donc pas les droits Modifier qui sont nécessaires à l’extraction de fichiers. Si on ajoute l’utilisateur IUSR_nommachine au groupe des Administrateurs, on retombe dans le problème décrit ci-dessus avec les partitions FAT.

Un autre écueil à éviter tient aux problèmes de délégation. Si la base Sourcesafe est placée sur une machine différente du serveur Web, vous ne pouvez pas utiliser l’authentification Stimulation / Réponse. Dans ce mode d’authentification, le serveur Web ne dispose pas du mot de passe de l’utilisateur et les extensions Frontpage ne seront donc pas capables de répondre à la stimulation de la machine hébergeant la base SourceSafe. Si la base SourceSafe se trouve sur le serveur Web, on peut activer le mode Stimulation / Réponse.
3) Définition de la base SourceSafe que l’on souhaite utiliser : à un instant donné, il ne peut y avoir qu’une seule base SourceSafe utilisée par les différents projets Interdev d’un serveur Web placés sous contrôle de code source. En général, les extensions Frontpage utilisent la base créée lors de l’installation de Visual SourceSafe 6.0 qui se trouve dans le dossier C:\Program Files\Microsoft Visual Studio\Common\Visual SourceSafe. Pour forcer les extensions Frontpage à utiliser une autre base de données située par exemple dans le dossier C:\BaseSourceSafe2, il faut copier le dossier C:\Program Files\Microsoft Visual Studio\Common\Visual SourceSafe\Win32 dans le dossier C:\BaseSourceSafe2\Win32. Il faut ensuite exécuter la commande suivante : regsvr32 C:\BaseSourceSafe2\Win32\ssapi.dll depuis la ligne de commande.
4) Définition des utilisateurs SourceSafe dans la base que l’on souhaite utiliser. Il faut veiller à bien créer les utilisateurs dans la base SourceSafe que l’on souhaite utiliser et pas dans une autre.

5) Activation de l’option Utiliser le nom de réseau pour une connexion automatique de l’utilisateur dans Microsoft Visual SourceSafe Admin menu Outils/Options/Onglet Général. 

6) Attribution des droits NTFS sur le dossier hébergeant la base Visual SourceSafe. Tous les utilisateurs Visual SourceSafe doivent avoir les droits en lecture/écriture sur le dossier parent du dossier data.

7) Attribution des autorisations sur le partage que l’on a éventuellement créé sur le dossier parent du dossier data. Tous les utilisateurs Visual SourceSafe doivent avoir les droits en lecture/écriture.

8) Création éventuelle de comptes utilisateurs Windows sur le serveur Web et sur la machine hébergeant la base Sourcesafe. Cela est nécessaire lorsque les comptes utilisés ne sont pas des comptes de domaines mais de simples comptes de machine.

Dans le cadre d’un développement Interdev à plusieurs, on choisit en général de placer le projet Interdev en mode local plutôt qu’en mode principal. Cette option est configurable dans Visual Interdev depuis le menu Projet / Projet Web / Mode de traitement. Le mode local présente l’avantage de permettre aux développeurs de tester leurs modifications sur leur application web locale sans mettre à jour le serveur Web de développement partagé entre tous les développeurs. Ce n’est que lorsque les développeurs archivent les modifications dans SourceSafe que l’application Web principale est mise à jour. En mode principal, chaque utilisation de la commande Enregistrer dans SourceSafe provoque la mise à jour de l’application Web principale du serveur Web de développement.

Si on ne parvient pas à placer un projet Visual Interdev sous contrôle de code source, il peut être intéressant d’activer les journaux des extensions Frontpage afin d’obtenir des informations supplémentaires sur la nature du problème. La procédure d’activation des journaux est décrite dans l’article technique suivant :

http://support.microsoft.com/support/kb/articles/Q191/2/89.ASP
Les commandes Visual SourceSafe présentes depuis Visual Interdev sont similaires aux commandes disponibles dans les autres outils Visual Studio. Ces commandes Sourcesafe peuvent être configurées depuis le menu Outils/Options/Environnement/Contrôle de code source de Visual Interdev.

Pour déconnecter un projet Web du contrôle de code source, on utilise la commande Projet/Contrôle de code source/Déconnecter un projet Web. Cette commande ne supprime pas le projet SourceSafe mais déconnecte l’application Web de SourceSafe. Elle avait été initialement conçue pour fonctionner avec les extensions Frontpage 98. En raison de changements dans le mode de fonctionnement des extensions Frontpage 2000, quelques manipulations supplémentaires sont nécessaires pour déconnecter un projet Web utilisant les extensions Frontpage 2000. Ces manipulations consistent à supprimer manuellement les dossiers vti_cnf de l’application principale (attention, certains dossiers sont des dossiers cachés) puis à ouvrir le projet dans Visual Interdev et recalculer les liens (commande Projet/Projet Web/Recalculer les liens). Avant ces manipulations, on prendra soin de faire une copie de sauvegarde de l’application pour éviter tout risque d’erreur.

Intégration avec Microsoft Frontpage

Avant la version Frontpage 2000, il était possible de placer un projet sous contrôle de code source depuis le client Frontpage en cliquant sur Paramètres Web dans le menu Outils puis en renseignant le champ Projet de contrôle de source. Dans Frontpage 2000, cette option n’est plus disponible et il est donc nécessaire d’effectuer cette opération depuis le Gestionnaire des services Internet sur le serveur Web. Avec les extensions Frontpage 2000, il suffit de cliquer sur l’onglet Extensions Serveurs dans les propriétés du projet puis de sélectionner la valeur Programme de contrôle de source externe. Si cette valeur est manquante, cela signifie qu’il y a un problème au niveau des utilisateurs, ou des permissions. Il faut alors vérifier les points 1) à 8) mentionnés dans le paragraphe sur l’intégration avec Microsoft Visual Interdev.

Il est également possible d’ouvrir une application Web qui a déjà été placée sous contrôle de code source (avec Visual Interdev par exemple) en utilisant la commande Ouvrir un site Web, puis en saisissant le nom du serveur. Il suffit ensuite de sélectionner l’application Web sur laquelle on souhaite travailler.

Contrairement à Visual Interdev qui dispose de deux modes de traitement (un mode local et un mode principal), Microsoft Frontpage n’offre qu’un seul mode que l’on peut assimiler au mode principal. Cela signifie notamment que l’enregistrement d’un fichier va toujours s’effectuer au niveau de l’application Web principale.

Une des particularités de l’intégration avec Microsoft Frontpage tient au fait qu’il est possible de modifier un fichier dans la base SourceSafe sans avoir effectué d’extraction explicite de ce fichier par la commande Extraire. Si l’on ouvre un fichier et que l’on ignore le message d’avertissement proposant une extraction, chaque enregistrement de ce fichier va créer une séquence Extraction / Archivage pour ce fichier dans la base SourceSafe. On aura donc autant de versions créées que d’enregistrements du fichier. Ce comportement n’est évidemment pas souhaitable dans la plupart des cas et il est donc préférable d’extraire le fichier explicitement avant de le modifier. A l’archivage du fichier, une seule version aura été créée dans la base SourceSafe.

Lorsqu’un projet est sous contrôle de code source, certaines fonctionnalités de gestion de fichiers offertes par Microsoft Frontpage sont automatiquement répercutées dans la base SourceSafe. C’est le cas des fonctions suivantes :

· Ajout ou création de fichier : le fichier est ajouté à SourceSafe

· Déplacement ou renommage de fichier : le fichier est déplacé ou renommé dans Visual SourceSafe. Frontpage extrait toutes les pages ayant des liens vers cette page, met à jour ces liens puis archive ces pages.

· Exécution d’une action qui affecte d’autres pages telles que l’application d’un thème, la modification d’une page qui est incluse dans une autre page. Frontpage extrait les pages affectées, met à jour ces pages puis archive les changements.

· Suppression d’un fichier : le fichier est supprimé de Microsoft Frontpage.

Ajout de procédures stockées au contrôle de code source

On peut placer des procédures stockées de bases Microsoft SQL Server 6.5 SP3 ou ultérieur sous contrôle de code source à partir de Microsoft Visual Interdev 6.0. Un fichier d’extension .sql est créé pour chaque procédure stockée dans la base Visual SourceSafe. Ces fichiers peuvent être extraits et archivés depuis l’interface Microsoft Visual Interdev. Il suffit d’effectuer un clic droit sur la procédure stockée dans la fenêtre Données pour afficher le menu contextuel comportant les commandes d’extraction et d’archivage. C’est le Service MSSQLServer qui effectue les opérations d’extraction et d’archivage pour le compte de l’utilisateur Interdev. A tout moment, la base de données Microsoft SQL Server et la base Microsoft Visual SourceSafe sont synchronisées sauf lorsque des procédures stockées sont en cours d’extraction. En effet, lorsqu’un utilisateur enregistre une procédure stockée préalablement extraite, la base de données SQL Server est mise à jour mais pas la base SourceSafe. Ce n’est qu’au moment de l’archivage de la procédure, que la base SourceSafe sera archivée. 

Voici les étapes à suivre pour placer les procédures stockées sous contrôle de code source :

1) Installer le client Microsoft Visual SourceSafe 6.0 sur la machine hébergeant Microsoft SQL Server

2) Installer la partie Serveur de Visual Interdev sur la machine hébergeant Microsoft SQL Server. Elle s’installe en exécutant le programme VID_SS\Setup.exe depuis le CD 2 de Visual Studio 6.0.

3) Appliquer ou réappliquer éventuellement le dernier Service Pack de Visual Studio.

4) Ouvrir le gestionnaire des Services et configurer le compte de démarrage MSSQLServer avec un compte ayant les droits en lecture / écriture sur le dossier hébergeant la base Visual SourceSafe. Il s’agit en général d’un compte du type domaine\utilisateur. Redémarrer le service pour la prise en compte de ce paramétrage.

5) A l’aide de l’outil Visual SourceSafe Admin, ajouter les utilisateurs nécessaires dans la base Visual SourceSafe. Désactiver l’option Autoriser les extractions multiples (menu Outils/Options/onglet Général/Autoriser les extractions multiples. Les extractions multiples de procédures stockées ne sont pas gérées depuis l’interface Visual Interdev. C’est la raison pour laquelle il est préférable de les interdire.

6) Dans le projet Interdev comportant la connexion à la base de données SQL Server, faire un clic droit sur le nom de la connexion dans la fenêtre Données et sélectionner la commande Ajouter au contrôle de code source. Si cette option est grisée, vérifier la configuration des étapes 1) à 5).

7) Dans la boîte de dialogue Activer le contrôle de code source, saisir le chemin complet du fichier srcsafe.ini ainsi que le nom du projet SourceSafe à créer. Le chemin spécifié est relatif à la machine hébergeant Microsoft SQL Server et non pas à la machine locale.

8) Dans la fenêtre Connexion du contrôle de code source, saisir un utilisateur et un mot de passe Visual SourceSafe valide.

9) Une icône en forme de verrou apparaît en face de chaque procédure stockée pour indiquer quelle a été placée sous contrôle de code source.

Intégration avec Microsoft Office

Intégration avec Microsoft Access

Le contrôle de code source est intégré à Access depuis la version Office 97.

Installation

Pour effectuer l’intégration d’Access 97, il est nécessaire d’installer le client Visual SourceSafe puis d’effectuer l’installation du contrôleur de code source MS Access à partir du programme d’installation des outils Microsoft ODE. 

Pour effectuer l’intégration d’Access 2000 avec Visual SourceSafe, il est nécessaire d’installer le client Visual SourceSafe puis d’effectuer l’installation des compléments et contrôles Active X Developer à partir du programme d’installation d’Office Developer Edition. Parmi les compléments ainsi installés se trouvent le complément de code source MS Access ainsi que le complément de contrôle de code source VBA. Ce dernier complément est utilisé pour la gestion des modules VBA pour les applications VBA 6.0. Il est désactivé dans le cadre d’Access au profit du complément de code source MS Access. Il est donc maintenant possible de partager dans Visual SourceSafe des modules VBA entre Access et les autres applications Office.

A la différence de l’ODE 97, Office Developer Edition contient une copie de Visual SourceSafe offrant ainsi tous les éléments nécessaires pour effectuer du contrôle de code source.

Une fois l’installation terminée, un sous-menu SourceSafe est alors ajouté au menu Outils dans Access 97 et dans Access 2000.

Intégration des fichiers mdb dans SourceSafe

Il n’est pas possible de placer sous contrôle de code source une base Access sécurisée, ni une base Access répliquée, ni une base Access qui a été activée (enabled). Dans le cas d’une base sécurisée, il faut appliquer la sécurité au moment de la mise en production.

Une base Access est un fichier binaire qui contient différents types d’objets comme des formulaires, des requêtes, des tables. Afin de permettre à plusieurs développeurs de travailler en parallèle sur différents objets d’une même base, la base Access n’est pas stockée telle quelle dans Visual SourceSafe mais elle est décomposée en une série de fichiers correspondant aux différents objets de la base. La figure ci-dessous montre la structure d’une base Access placée sous contrôle de code source :
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Fig. 8 : Base Microsoft Access placée sous contrôle de code source

Lorsque l’on place une base de données sous contrôle de code source (commande Ajouter la base à SourceSafe), on doit choisir le projet dans lequel Microsoft Access va placer les fichiers correspondant aux objets de la base. Les formulaires, requêtes, macros, modules et états sont placés dans des fichiers texte portant le nom de l’objet associé et une extension qui dépend du type de l’objet (exemple : ACF pour les formulaires). Les autres objets de la base (tables, relations, barres de commandes, propriétés personnalisées, spécifications d'import/export) sont stockés dans un fichier unique portant le nom de la base et d’extension ACB. Ce fichier binaire est lui-même une base Access. Les développeurs travaillent donc avec une copie locale de la base et récupèrent les dernières versions des objets sur le serveur Visual SourceSafe.

Le dossier de travail est le sous-dossier nombase.scc. Ce dossier contient les fichiers des objets de la base. Il est créé à chaque ouverture de la base et supprimé à la fermeture de la base.

Lors d’une opération d’extraction (check out), le complément de contrôle de code source copie les fichiers au format texte (ou binaire suivant le type d’objet) sur le disque dur local puis les intègre dans le fichier mdb ou adp. Il n’est possible de faire de l’extraction multiple (multiple check out) qu’avec les modules Access.

Lors d’une opération d’archivage (check in), le complément demande à Access d’extraire les objets sur le disque local puis les copie sur le serveur Visual SourceSafe. 

Il est possible de créer des objets locaux à la base hormis les tables car elles sont stockées dans un fichier binaire unique.

Il est possible de renommer un objet sous contrôle de code source mais il faut prendre quelques précautions pour les raisons suivantes :

Lorsque l’on renomme un objet, l’objet est également renommé dans Visual SourceSafe mais les autres développeurs ne voient pas encore cet objet tant qu’ils n’ont pas fait de Get Latest Version. Il peut également y avoir des références codées en dur dans le code.

Il faut également éviter d’ajouter des objets à la base par ADO car ADO n’a aucune connaissance de l’existence du contrôle de code source et n’ajoutera pas par conséquence les objets à Visual SourceSafe.

Enfin, on notera que l’on ne peut pas ajouter de base Access dans un projet Visual SourceSafe qui contient déjà une base sous contrôle de code source. 

Pour retirer une base Access du contrôle de code source, il suffit de la compacter. Cet utilitaire va éliminer les propriétés de la base suivantes : SccStatus, SccDatabasePath, SccPath, SccAuxPath, SccUserName.

Pour obtenir davantage d’informations sur l’intégration d’Access dans SourceSafe, on pourra se reporter aux Livres blancs (Whitepapers) sur le contrôle de code source suivants :

Access 97 : http://msdn.microsoft.com/library/en-us/dnacc97/html/msdn_sscontrl.asp
Access 2000 : http://msdn.microsoft.com/library/en-us/dnacc2k/html/srcctrl.asp
Intégration avec les autres applications Microsoft Office

Dans le cadre de développements avec Microsoft Word, Excel ou Powerpoint, on peut placer sous contrôle de code les éléments VBA. Les documents contenant les éléments de code VBA sont les fichiers d’extension .doc, .xls, .ppt ou .vba. Les éléments VBA sont les modules standards, les modules de classes, les formulaires ou les concepteurs de compléments.

Pour réaliser cette intégration possible depuis la version Office 2000, il est nécessaire de disposer de l’édition Développeur de Microsoft Office. Cette version contient Visual SourceSafe ainsi que le complément “Contrôle de code source VBA” nécessaires à l’intégration. Lorsque l’on fait une installation personnalisée de Microsoft Office 2000 Developer, ce complément fait partie des compléments Développeurs. Ce complément est spécifique à Visual SourceSafe. On ne peut donc pas l'utiliser avec d'autres logiciels de contrôles de code source. Il est important de noter que les projets d'intégration SourceSafe créés à l'aide de ce complément ne permettent pas d'effectuer d'extraction multiple avec les fichiers VBA. Il n’est pas possible de travailler à plusieurs simultanément sur le même fichier .bas ou le même fichier .cls pour ensuite fusionner les modifications. Voici l'article qui mentionne cette limitation :

http://support.microsoft.com/support/kb/articles/Q253/3/75.asp
En dehors du contrôle de code source, les éléments VBA sont contenus dans le document auquel ils appartiennent. Le complément extrait les différents éléments VBA présents dans le document ouvert pour les placer dans la base Visual SourceSafe. Ces éléments sont décomposés sous forme de fichiers texte d’extensions .cls, .bas, .frm ou .dsr suivant la nature des éléments VBA.

En revanche, le document Office lui-même n’est pas placé sous contrôle de code source par le complément. Il faut le placer manuellement à l’aide de l’Explorateur Visual SourceSafe.

On veillera à respecter la même organisation hiérarchique des dossiers pour chaque développeur. Voici un article qui évoque l'organisation des fichiers souhaitable lorsque l'intégration est mise en place :

http://support.microsoft.com/support/kb/articles/Q235/2/53.ASP
Voici les grandes étapes à suivre pour ajouter les éléments VBA d’un document Excel au contrôle de code source. Les étapes sont les mêmes pour d’autres types de documents Office.

1) Création et enregistrement du fichier feuille1.xls.

2) Lancement de l’éditeur VBA en appuyant sur les touches ALT+F11.

3) Ajout du projet à SourceSafe avec la commande du menu Compléments/Contrôle de code source VBA/Ajouter le projet à SourceSafe. Il faut accepter la création d’un nouveau projet et ne pas utiliser un projet existant de la base SourceSafe. Cet ajout créé un module Visual SourceSafeODE.bas dont l’unique fonction est de stocker les informations relatives au contrôle de code source.

4) Enregistrement du document Excel feuille1.xls pour mémoriser le nouveau module Visual SourceSafeODE.bas puis fermeture du document.

5) Pour ajouter le document feuille1.xls au contrôle de code source, il faut exécuter l’Explorateur Visual Sourcesafe puis ajouter manuellement le fichier au projet SourceSafe. On pourra l’ajouter au même projet que celui contenant les éléments VBA. Même s’il n’est pas indispensable a priori d’ajouter le fichier xls au contrôle de code source, cela est recommandé dans le cadre d’un développement à plusieurs. Sinon, l’insertion d’un élément VBA par un développeur n’est pas automatiquement répercutée chez les autres développeurs.

Lorsque l’on souhaite modifier un des éléments VBA du document Excel, il faut suivre les étapes suivantes :

1) Dans Visual SourceSafe Explorer, extraction du fichier feuille1.xls.

2) Ouverture du document dans Excel puis ouverture de l’éditeur VBA (ALT+F11). 

3) Récupération de la dernière version des éléments VBA à l’aide de la commande du menu Compléments/Contrôle de code source VBA/Obtenir la dernière version.
4) Extraction de l’élément à modifier à l’aide de la commande du menu Compléments/Contrôle de code source VBA/Extraire.
5) Modification de l’élément, enregistrement puis Archivage à l’aide de la commande du menu Compléments/ Contrôle de code source VBA/Archiver.
6) Fermeture du document Excel puis archivage à l’aide de l’Explorateur Visual SourceSafe.

Pour insérer un élément VBA et le placer sous contrôle de code source, on peut suivre la procédure suivante :

1) Extraire le document feuille1.xls depuis l’Explorateur Visual SourceSafe.

2) Ouvrir le document dans Excel puis ouvrir l’éditeur VBA (ALT+F11).

3) Récupérer la dernière version des éléments VBA en utilisant la commande du menu Compléments/Contrôle de code source VBA/Obtenir la dernière version 

4) Insérer l’élément de code souhaité à l’aide du menu Insertion.

5) Ajouter cet élément à SourceSafe en utilisant la commande du menu Compléments/Contrôle de code source VBA/Ajouter des fichiers à SourceSafe. On peut vérifier le bon ajout du fichier en actualisant la fenêtre d’état du contrôle de code source avec la commande du menu Compléments/Contrôle de code source VBA/Actualiser l’état des fichiers.
6) Enregistrer le fichier feuille1.xls pour capturer l’ajout du nouvel élément VBA puis fermer Excel.

7) Archiver le fichier feuille1.xls dans l’Explorateur Visual SourceSafe.

En général, les documents utilisés pour héberger les éléments VBA sont des documents d’exemples utilisés à des fins de test. Lors de la mise en production, on aura recours à une exportation des éléments VBA vers les documents réels. Le complément d’importation/exportation multicode fourni avec Office Developer permet de réaliser cette opération en deux temps :

1) Ouverture du document de test et exportation des éléments VBA choisis vers un dossier donné.

2) Ouverture du document réel et importation de ces éléments depuis le dossier.
Programmation avec SSAPI.dll

Il est possible d’accéder à Visual SourceSafe par automation en utilisant la bibliothèque COM ssapi.dll qui expose une partie des fonctionnalités de Visual SourceSafe. On peut ainsi utiliser les principales fonctions de Visual SourceSafe à partir d’un programme Visual Basic ou Visual C++ par exemple. 

Voici une représentation simplifiée de ce modèle objet :
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Fig. 9 : modèle objet exposé par ssapi.dll

On commence par ouvrir une base de données en utilisant l’objet VSSDatabase. Chaque objet VSSItem représente soit un fichier soit un projet Visual SourceSafe et contient lui-même une collection de VSSItems dans le cas d’un projet. La collection Versions permet d’accéder aux différentes versions du VSSItem auquel elle appartient tandis que la collection Checkouts contient un élément par utilisateur ayant le VSSItem en extraction.

Une gestion des utilisateurs et des permissions est également disponible par le biais de la collection Users et de certaines méthodes et propriétés de l’objet VSSDatabase.

En utilisant ce modèle objet, il est même possible de développer des compléments (add-ins) pour Visual SourceSafe pour récupérer les événements qui se produisent lors d’actions sur la base SourceSafe. On peut ainsi imaginer un complément qui enverrait un email à un utilisateur chaque fois qu’un fichier est extrait ou archivé dans la base de données. Ces compléments prennent la forme de dlls ActiveX. Les événements récupérés peuvent avoir été générés par l’Explorateur SourceSafe, par un environnement de développement intégré ou encore par un complément accédant à SourceSafe par automation (y compris son propre complément). En revanche, la ligne de commande ne génère pas d’événements et les compléments ne pourront donc pas recevoir de notifications de la part de Visual SourceSafe.

Pour plus de détails sur la programmation par automation et les compléments, on se reportera à l’article suivant :

· Visual SourceSafe 6.0 Automation

http://msdn.microsoft.com/library/techart/Visual SourceSafeauto.htm
Utilisation de la ligne de commande

Les actions sur les bases Visual SourceSafe peuvent être automatisées au sein de scripts exécutés depuis la ligne de commande. La plupart des fonctions disponibles depuis l’Explorateur Visual SourceSafe sont disponibles en version ligne de commandes.

Les commandes se présentent sous la forme ss commande options et une aide en ligne très complète est disponible pour chaque commande en tapant ss commande /? ou encore ss /?.

Pour spécifier la base de données sur laquelle on souhaite travailler, il est nécessaire de renseigner au début du script la variable SSDIR qui contient le chemin du dossier dans lequel se trouve le fichier srcsafe.ini de la base que l’on souhaite utiliser.

SET SSDIR=\\serveur1\base

Si l’on souhaite exécuter une commande sous un compte utilisateur différent du compte utilisateur sous lequel on est connecté, on pourra utiliser l’option –y. L’instruction suivante extrait un fichier sous le compte de l’utilisateur Jean dont le mot de passe est password1

Ss checkout fichier1.txt -yJean,password1

Pour plus d’informations, on se reportera à la rubrique « Utilisation de la ligne de commande Visual SourceSafe » de l’aide en ligne de Visual SourceSafe.

Bibliographie

· Liste des WhitePapers en anglais sur Microsoft Visual SourceSafe :

http://msdn.microsoft.com/SSAFE/technical/articles.asp

· Visual FoxPro : Developing in Teams :

http://msdn.microsoft.com/library/devprods/vs6/vfoxpro/foxhelp/dgdeveloping_in_teams.htm

· Microsoft Access 97 : Source Code Control in Microsoft Access 97
http://msdn.microsoft.com/library/techart/msdn_sscontrl.htm

· Microsoft Access 2000 : Source Code Control in Microsoft Access 2000
http://msdn.microsoft.com/library/techart/srcctrl.htm

· HOWTO: Activation de l'intégration de VSS avec FrontPage et Visual InterDev
http://www.microsoft.com/intlkb/france/articles/F171/1/16.asp

· Mise des procedures stockées sous contrôle de code source :

Q199204 - HOWTO: Put Stored Procedures Under Remote Source Control in Visual InterDev 6.0
http://support.microsoft.com/support/kb/articles/Q199/2/04.ASP

Q201240 - HOWTO: Put Stored Procedures Under Source Control in Visual InterDev
http://support.microsoft.com/support/kb/articles/Q201/2/40.ASP

· Q201649 - FAQ: Visual SourceSafe Integration with Visual Basic 6.0
http://support.microsoft.com/support/kb/articles/Q201/6/49.ASP

· FAQ: Visual SourceSafe Integration with Visual C++ 4.0
http://support.microsoft.com/support/kb/articles/Q136/0/19.asp

· Outils tierce-parti utilisés en complément de Visual SourceSafe
· http://msdn.microsoft.com/SSAFE/downloads/addon.asp
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